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Aujourd'hui, l'efficacité desprotocolesconventionnelsdans
le traitementdescancers, notammentdu sein, estcomplétée
pardessoinsdesupport.Focus sur quatre d'entre eux.

LA KINÉSITHÉRAPIE, POUR RÉDUIRE
LES CICATRICES ET DRAINER APRÈS UNE

CHIRURGIE MAMMAIRE
Qu’est-cequec’estprécisément ?

DorothéeDelecour,kinésithérapeuteet présidente

du Réseaudeskinésdu sein(RKS) avertit d’emblée
que le professionnel doit impérativementêtre formé

en sénologie (spécialisationenpathologiesdu sein),

au risquede faire plus de mal que de bien. Le théra-

peute accompagneles patientespendantplusieurs
mois et peut prévenir,diminuer, voire supprimer

(danscertainscas) les conséquencesde l’opération
telles que lescicatrices(inesthétiquesou présentant

desadhérences),les douleurs,lesœdèmesouencore

les fibrosesliéesà la radiothérapie.Le kinésithéra-

peute adoptedesgestesspécifiquesmanuellement

ouutilise une technologiedédiée,commeCellu M6

Alliance Medical développéparLPGnotamment,qui
équipe denombreuxcabinets.
Quepeut-on enattendre?

Une récupérationplus rapide et moins douloureuse

aprèslegestechirurgical, qu’il y ait reconstruction
mammaireimmédiateounon. Lakinésithérapiepré-

pare la radiothérapie- qui intervient généralement

CANCER
Les soinsde supportgagnants

six semainesaprèsl’opération - et se fait brasen l’air.
Il est important alors quelebrassoit bienmobile et le
seinnon douloureux.Le kiné prendaussien charge

les lymphœdèmes(“gros bras”) avecunprotocole qui

fonctionne bien(drainagelymphatique, plus bandage

etactivitéphysique).

Enpratique
C’est généralementle chirurgien qui oriente vers

cet accompagnementen kinésithérapie, pris en
chargepar l’Assurancemaladie.À défaut,lemédecin

oncologue ou lemédecintraitant peut gérer lapres-

cription. Enpréopératoire,ceskinésithérapeutesspé-

cialisés ont aussiun rôle deconseilàjouer : “Quand
nousvoyons lespatientesavantl opération,c’estencore
mieux, car onpeut alors expliquer à quelpoint mobi-

liser son brasetson épaulejuste aprèsl’opération est

essentiel, assureDorothéeDelecour.Beaucoupde

femmesgardentle coudecollé au corpsparcrainte,

mais, cefaisant, rallongentle temps derécupération

etaugmententles risquesdedouleurset desein dur. ”

Pours’orienterversun kinésithérapeuteformé en

sénologie : reseaudeskinesdusein.fr
Pourconsulterunkinésithérapeuteéquipédela tech-

nologie LPG : monkinevoitrose.fr
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LA SOCIO-ESTHÉTIQUE,
POUR SE RÉCONCILIER
AVEC SON CORPS
Qu’est-cequec’est
précisément?

La socio-esthétique est
une spécialisation des

métiersde l’esthétique. En

d’autres mots,ce sont des

soins esthétiquesadap-

tés aux besoins et aux
profils des malades.La for-

mation homologuéerépond

à des critèresprécis(les socio-

esthéticiennes interviennentuni-

59

cancerdusein.org
quementauprèsdespublics fragiles,

en cancérologienotamment) et existe
depuis unecinquantaine d’années.“C’est une
approchehumaine, explique CorinneChenet,socio-

esthéticienne, quis’inscrit danslepanel dessoinsde

supportencancérologie,enparticulierchezlesfemmes

atteintesd un cancerdusein, carleurparcoursestsou-

vent traumatisant,physiquementet mentalement. Ce

n’estpassuperflu- d’ailleurs noustravaillons toujours

dansle cadred'une équipepluridisciplinaire, auxcôtés

desmédecins -, etnous avons toutà lafois unrôlede

conseiletdemieux-êtrephysique.”

Quepeut-onen attendre?

Desconseils pourmieuxgérerleseffets secondaires

deschimiothérapies et desradiothérapies sur la

Tous en rose
en octobre !

Lancéeen1994enFrance,la vaste
campagnedesensibilisationaux cancers
dusein durechaqueannéetout le mois

d’octobre. Les acteursde la santéet le monde

associatif s’unissent pour proposer desactions

partouten Franceet insistersur l’importance
du dépistage decescancers qui touchent

000 femmes paran,selon l’Assurancemaladie.

L’associationRuban rose,symbole d’Octobre
rose, axecetteannéesacampagnesur

la recherche. Plusd’informations:

peau et les ongles,ou apprendre les

bonsgestespour masserles cica-

trices en postopératoire. “Dans
lecancerdusein, les chimiothé-

rapies entraînenttoujours une

perte descheveux et parfois

dessourcils, ajoute Corinne
Chenet,ce qui est difficile

à vivrepour lesfemmestou-

chées. Nouspouvons les
aider grâceau maquillage,

maisaussiproposerdesmas-

sages de bien-être,du visage,

demainsoudespieds. ’Dessoins

qui permettent de se libérer des

angoisses,et de gardermomentané-

ment lamaladieàdistance.
En pratique

La socio-esthétiqueest aujourd’hui bien implan-

tée en oncologie,y compris en hôpital dejour. Les

socio-esthéticiennespeuventintervenir dèsle début
du parcoursde soinset accompagnerles patientes
tout aulongde leurstraitements,sanscoût supplé-

mentaire. “Ce sont lesfondsdedotationdeshôpitaux,

lesassociationsou le mécénatdegrandesmarques(de

cosmétiquesouvent),qui prennenten chargele coût”,
rappelleCorinneChenet. L’association RoseUp,par

exemple,dispensedessoinsenville, danssesmaisons

RoseUpdePariset Bordeaux.

Plus d’informations : rose-up.fr

ParSandrineCoucke-Haddad

Dr Damien

Tomasso,

médecin référent

soinsdesupport

post-cancer,

groupehospitalier

Diaconesses

Croix Saint-Simon

(ParisXIIe etXXe).

L’oncologie intégrative
(on parleaussidesoinsde

support)fait aujourd’hui
partie intégrantedu

parcoursdesoinsen
cancérologie.Pourquoi ?

Les soinsen oncologiesont

de plus en plus spécifiques

et la prise enchargede

plus enplus longue quand

la maladie sechronicise.

Soulagerla douleurne

suffit plus, mêmesi c’est
évidemmentun point

essentiel.L’oncologie

intégrative abordele

malade dans sa globalité,

et plus seulementparle
seul prismedesoncancer.

Quel estl’intérêt immédiat

pour le patient?
Le soutienphysique (moins

de fatigue par exemple)

ou psychologiquepermet

un meilleur déroulement

desprotocolesde soins,

car les patients sontplus

résistantset subissent

moins les effetssecondaires.

On amélioreaussinettement
la qualité de vie, pendant

et aprèsles traitements.

Quels sontles soins de
support les plus courants?

Lagestiondesdouleurs,
le soutienpsychologique,

la diététique forment

aujourd’hui le triptyque de

base en oncologieintégrative.

Mais les possibilitéssont
plurielles et j’invite tous les

maladesàen profiter quand

ils peuventen bénéficier.
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LE QI GONG, POUR MIEUX SUPPORTER

LESTRAITEMENTS DESCANCERS
Quest-cequec’estprécisément?

“Ce qi gongthérapeutique - le guolin qigong- à desti-

nation desmaladessedistingue duqi qong tradition-

nel , souligne leDr Bingkai Liu, médecin chercheur,

chef du centre intégré demédecinechinoise àl’hôpi-
tal de la Pitié-Salpêtrière (AP-HP),àParis. “C’est une

méthode qui intègre destraitementsconventionnels

et une approche« corps-esprit»personnalisée,qui
s’adapteà l’étatphysique etmentaldupatient.”Le guo-

lin qi gongreposesurla combinaison dedifférentes

vitessesde marcheet d’un travail derespiration spé-

cifique. Lesséancessedéroulentenextérieur dansle
but “d’oxygénerle corpsnaturellementetcalmement,

tout enpréservantlefonctionnement ducœur,détaille

leDr Bingkai Liu. C’estunepratiquequi tient comptede

l'étatdefatiguedûàla maladieouauxtraitements."Les

séancessontainsiplus oumoins longues,et lamarche

entrecoupéedepauses.

Quepeut-onenattendre ?

“Engénéral,aprèsdeuxou trois semainesdemarchesquo-

tidiennes, lespatientsobserventunebaissedelafatigue,

uneaugmentation de l’appétit, unmeilleur sommeilet
moins d’essoufflement,indique notre expert. Enplus,

nousconstatonssouventunemeilleurerésistanceàl’apla-
sie [diminution desglobulesblancs,ndlr] etaux effets

secondairesdesmédicaments.”

En pratique
LeDr Bingkai Liu proposeceprotocolepour lesmalades

suivis en oncologiedans les hôpitaux de la Pitié-

Salpêtrière et TenonàParis.Il formeaussidesconfrères,

pourquelapratique sediffuse dansd’autreshôpitaux.

LESGROUPES DE PAROLE,

POUR SOUTENIR LE MENTAL
Qu est-cequec’estprécisément?

Le centreRessourced’Aix-en-Provencea développéun

programme personnaliséd’accompagnement théra-

peutique (PPACT)qui “favorisel’expressionémotion-

nelle etl’authenticité”,précisele DrJean-LoupMouysset,

oncologueàl’origine del’initiative. “Les échangessont

menéspar unpsychothérapeutepour veilleràunedyna-

mique dégroupéfavorisant bienveillance,solidarité et

intelligencecollective. Legroupen’estpas làpourparler
dela maladie.Lapersonneestaucentredel’attention.”

Lesséancesréunissenttoujours les mêmespatients.

Quepeut-onenattendre?

“Quandonapprendque l’on estatteint d’uncancer,c’est
un vrai traumatisme.On se retrouveconfronté àune

criseexistentielle,onestisolé, impuissant ”, constatele

Dr Mouysset. Un soutienmental aideà mieux gérer

le stress,àsupporterlestraitements,et augmente les

chancesdeguérison. “Des travauxsuggèrentquel’on
peut réduirede50% lesrisquesderécidiveducancerdu
sein avecce typedeprogrammed’accompagnement.
Nousavonsonzeansderecul avecle nôtre,nous avons

largementpu constatersesbénéfices.”
En pratique
PlusieurspôlesRessourceenFranceproposentcepro-

gramme. Vouspouvezaussivous rapprocherdesasso-

ciations prochesdechezvous,carlesgroupesdeparole

y sont fréquents.

Plusd’informations :association-ressource.org•

Depuis 2018,l’institut Rafaël, situé

àBoulogne-Billancourt(Hauts-de-Seine),

accueilleetaccompagnelesmaladesducancer

pendantet après les traitements. Il estle premier
centreeuropéenen oncologieintégrative.

Ils s’articulent autour dequatrepôles: nutrition

(atelier de cuisine, naturopathie...), activité physique

etsantécorporelle (activité physique adaptée,
psychomotricité, ergothérapie...),soutien mental

(groupes de parole, hypnose, art-thérapies...)et

bien-être (onco-esthétique, acupuncture, qi gong...).

Qui peuty aller?
Toutes les personnestouchéespar le cancer.

L’institut reçoit les patientsdirectementenvoyés

par les services d’oncologie deshôpitaux et les
centresassociés,mais aussi ceuxqui en font

la demande individuellement, peuimporte leur

lieu devie (formulaire disponible sur le site). Les

dossiers sontétudiés en fonction du profil etdu

bénéfice du parcours desoins qui dure six mois.

Combien ça coûte?

Les soins sontgratuits.

Plus d’informations : institut-rafael.fr
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